
Explication de la dynamique de la violence faite aux enfants  

 

Question :  
Concernant la question 365 du rôle de l'enfant quant à la violence faite aux 

enfants, quel est le rôle de l’adulte dans une telle relation ? De toute 

évidence, l'adulte n’est pas en train de dire à Dieu : « Vois à quel point je 

souffre… » 

 

Réponse :  
Il est bien connu que beaucoup d'adultes abusant des enfants ont eux-mêmes 

été abusés autrefois, et il est probable qu’ils pourraient avoir maintenu une 

accusation inexprimée contre leurs propres agresseurs en ces termes : « Je ne 

peux pas m’empêcher de faire ce que je fais. Ce n'est pas ma faute. Après 

tout, regardez ce qui m’est arrivé ! » C'est une autre façon de garder réelle la 

séparation, tout en tenant quelqu'un d'autre responsable pour une telle 

pensée. En outre, toute personne qui en attaque une autre (que ce soit un 

enfant ou un adulte) a en elle une auto-accusation d’avoir commis un 

impardonnable péché qui la tourmente tellement que cette condamnation 

doit être projetée dans un corps par l’esprit qui attaque. 

 

La stratégie ultime de l'ego est qu’il reste centré sur le corps, et un de ses 

moyens favoris est la perception de la victimisation. Ainsi nous sommes 

rarement en mesure, sinon jamais, de soupçonner que c’est l'esprit qui est la 

source du péché, aussi bien que du salut du péché. Cette stratégie de l'ego est 

donc à l’origine de trouver la faute dans ce que font les autres corps, pour 

ensuite les punir à travers les abus habituels, qu'ils soient physiques ou 

psychologiques. Jésus a décrit cette stratégie dans la section du Cours en 

Miracles appelée « Ceux qui s’accusent eux-mêmes » (T.31.III).  

 

Ainsi l'adulte abuseur plaide devant Dieu en ces termes : « Je sais que je suis 

mauvais, cruel et méchant, mais ce n'est pas ma faute ! » L'ego a atteint un 

de ses buts majeurs dans ce processus, dans la mesure où il valide la réalité 

du cycle victime/agresseur. La base qui supporte tout le système de pensée 

de l'ego est le péché ; il y a donc un agresseur coupable et une innocente 

victime. C'est le cycle que l'ego vise à perpétuer dans nos relations dans le 

monde, à moins de pouvoir entendre une autre Voix dans nos esprits, nous 

appelant à nous souvenir de la vérité que nous sommes innocents dans notre 

relation avec Dieu, notre Source. S'il n'y avait pas eu d’accusations de péché 

à ce niveau ultime, le concept de la victimisation n'aurait jamais pu naître, et 

de toute évidence, il n'y aurait jamais eu besoin de projeter sur un corps.  



Un adulte abuseur est donc le résultat du besoin de faire quelque chose pour 

palier aux douleurs atroces de la haine de soi (nature pécheresse) qui semble 

au cœur de notre identité. (Leçon PI.93.1) C’est effectivement le but défini 

par l'ego quant à la vie dans un corps - c'est la voie choisie pour échapper à 

la douleur et à la peur qui sévissent dans l'esprit.  

La source de la victimisation se trouve toujours dans le corps physique et/ou 

psychologique, jamais dans l'esprit qui remet en question l'histoire inventée 

de l’ego du péché ontologique, de la culpabilité et de la peur. 

 

 

Source : http://www.facimoutreach.org/qa/indextoquestions.htm 
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